
Bonjour	à	chacune	et	à	chacun,	

	

Je	me	permets	d’abord	de	vous	souhaiter	un	temps	de	Pâques	rempli	d’espérance.	Nous	avons	
tous	 entendu,	 durant	 ce	 triduum	pascal,	 les	 appels	 à	 la	 paix	 et	 à	 l’amour	 face	 aux	 profondes	
inquiétudes	et	 aux	 tristesses	provoquées	par	 les	démonstrations	de	 force	 et	 par	 les	multiples	
attaques	 qui	 blessent	 notre	monde	 et	 qui	 engendrent	 beaucoup	 de	morosité.	 Que	Marie	 de	
l’Incarnation	nous	aide	à	nous	ouvrir	 toujours	plus	au	mystère	de	 l’Amour	qui	 l’a	guidée	et	 l’a	
conduite	tout	au	long	de	son	existence	pour	lutter	contre	les	maux	qui	meurtrissent	le	monde.		

	

Par	 la	 présente,	 je	 veux	 vous	 inviter	 à	 participer	 au	prochain	 séminaire	qui	 aura	 lieu	 le	 5	mai	
prochain,	de	13	h	à	16	h,	au	local	813	du	Pavillon	Félix-Antoine-Savard.		

	

Nous	poursuivrons	notre	réflexion	autour	des	éléments	de	rationalité	qui	caractérisent	la	vie	et	
les	écrits	de	Marie	de	l’Incarnation.	Nous	vous	suggérons	comme	lecture	de	départ	la	lettre	XV,	
écrite	 à	 son	 directeur	 spirituel,	 dom	 Raymond	 de	 Saint-Bernard,	 le	 26	 avril	 1634.	 Dans	 cette	
lettre,	 Marie	 continue	 à	 exposer	 les	 motivations	 profondes	 qui	 l’animent	 par	 rapport	 à	 son	
projet	 d’aller	 en	 Canada.	 Les	 propos	 qu’elle	 développe	 portent	 essentiellement	 sur	 la	 finalité	
proprement	 missionnaire	 de	 son	 projet.	 Il	 y	 va	 de	 la	 conversion	 même	 des	 populations	 du	
Nouveau-Monde.	Mais	que	signifie	au	 juste	« cette	conversion »	pour	Marie	de	 l’Incarnation ?	
De	« quel	enfer »	veut-elle	les	préserver ?	Et	pour	quelle	fin	amoureuse ?	En	lisant	cette	lettre,	
on	 se	 retrouve	 en	 présence	 d’une	 « missionnaire	 catéchète »	 qui	 parle	 depuis	 son	 identité	
intérieure,	une	identité	qui	motive	toute	sa	volonté	et	qui	mobilise	toutes	ses	énergies	en	vue	
d’une	mission	à	accomplir.	 Il	 y	a	 là,	depuis	 la	motivation	profonde	aux	œuvres	effectives,	une	
harmonie	 et	 une	 syntonie	 qui	 révèlent	 l’unité	 profonde	 de	 Marie	 et	 l’union	 intime	 qu’elle	
partage	avec	son	époux.	

	

Je	 vous	 fais	 parvenir	 ci-joint	 le	 texte	 sur	 lequel	 nous	 travaillerons	 et	 je	 vous	 ferai	 parvenir	 le	
programme	dans	quelques	jours.	Si	l’un	ou	l’autre	souhaitait	faire	une	intervention	à	partir	de	ce	
texte	ou	de	la	thématique	retenue,	je	vous	saurais	gré	de	m’en	informer	le	plus	tôt	possible.			

	

Dans	la	joie	de	vous	revoir	bientôt,	

	

Raymond	Brodeur,	responsable	scientifique	


